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La chute actuelle des cours
du pétrole devrait constituer
une formidable opportunité
pour le Gabon de diversifier
sa base productive en fai-
sant la promotion de nou-
velles sources de richesses
et en dynamisant l’entrepre-
neuriat privé, en particulier
chez les jeunes. Cette nou-
velle donne que le chef de
l’Etat a proposée au patronat
constitue, estime-t-il, la voie
pour atteindre une écono-
mie forte et stable. Laquelle
nécessite absolument un en-
gagement ferme des chefs
d’entreprises et du gouver-
nement.A quelques jours de l’ou-verture de la campagnepour la Présidentielle2016, la Confédération pa-tronale gabonaise (CPG) aconvié, hier, à l’hôtel Ra-disson Blu, le chef de l’Etat,Ali Bongo Ondimba, à sonassemblée générale extra-ordinaire. Pour le patronat, cette ren-contre avait pour but dediscuter directement avecle président de la Répu-blique des sujets impor-tants tels que l’emploi, laformation professionnelle,le réveil entrepreneurial, leclimat des affaires, la com-pétitivité de l’économie, lafiscalité et la croissance.Mais également et surtoutdes préoccupations ac-tuelles des chefs d’entre-prises concernant lesréformes engagées dansplusieurs secteurs d’activi-tés, et des arriérés de paie-

ment de l’Etat qui as-phyxient, aujourd’hui,beaucoup d’opérateurséconomiques.Le président de la CPG,Jean-Bernard Boumah, aréitéré au chef de l’Etat,l’engagement des entre-prises à accompagner legouvernement dans sesnombreux chantiers d’in-frastructures, en dépit del’environnement écono-mique mondial défavora-ble, marqué par la chutedes cours du pétrole. Ce-pendant, il a insisté sur lanotion de « confiance » de-vant être le socle d’un véri-table partenariat entrel’Etat et les entreprises.« A l’instar de plusieurs
pays africains, notre pays
est confronté à plusieurs
défis dans tous les secteurs,
essentiellement liés à l’em-
ploi, notamment des jeunes,
au ralentissement de l’acti-
vité économique et aux exi-
gences des marchés
mondiaux. Cependant, en
dépit de ces épreuves, les ac-
teurs économiques de notre
pays ont foi en l’avenir. C’est
fort de cette foi en l’avenir
que nous vous avons indi-
qué, à l’occasion de la céré-
monie de présentation des
vœux de janvier dernier,
toute notre disponibilité à
œuvrer avec vous, avec tous
les partenaires techniques
et financiers de notre pays
dont je salue la présence ici,
avec toutes les entreprises,
quelle que soit leur taille, au
développement de notre
pays », a insisté Jean Ber-nard Boumah, qui en veutpour preuve la signature, le23 mars 2016, avec le gou-vernement du « Pacte pour
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le maintien de la croissance
et de l’emploi en période de
crise pétrolière ». Le président de la CPG aplaidé, une nouvelle fois,pour des actions urgenteset concertées pour sortir lepays de l’engrenage actueldu « Tout pétrole », en sti-mulant l’entrepreneuriatprivé, notamment celui endirection des jeunes. Maisaussi en multipliant les par-tenariats publics-privés quifont, aujourd’hui, leurspreuves en termes de mo-bilisation de ressources fi-nancières.« C’est donc l’occasion pour
moi, au nom de tous mes
collègues, de saluer toutes
les initiatives qui contri-
buent au développement de
l’entrepreneuriat des jeunes
dans notre pays, notam-
ment le Grand Prix de l’Ex-
cellence du président de la
République. Toutes ces ini-
tiatives qui concourent à
promouvoir les petites et
moyennes entreprises vont ,
à n’en pas douter, permettre
l’éclosion d’une économie
plus dynamique, et ainsi mo-

difier le modèle économique
gabonais (…). Les entre-
prises gabonaises sont
prêtes, dans le cadre du par-
tenariat public privé, à
planter de nouvelles racines
économiques basées sur nos
propres capacités créatrices
et nos ressources», a souli-gné Jean-Bernard Boumah.
ACTION* En réponse auxpréoccupations des chefsd’entreprises, le chef del’Etat a brièvement dresséun panorama de la réussitede cette collaboration, sou-vent, douloureuse, entre lessecteurs publics et privé. Ce changement de cap quiprivilégie l’investissementdans d’autres secteurs d’ac-tivités autres que le pé-trole, a permis au Gabond’enregistrer, aujourd’hui,une croissance plus stableet plus robuste marquéenotamment, par un taux decroissance moyen de 5,7 %entre 2010 et 2015, contre-1% avant 2009. Avec à laclef, près de 24 000 em-plois créés dans le secteurprivé.

« Grâce à cette stratégie de
diversification économique,
nous avons réussi à réduire
le poids du pétrole dans le
PIB, passant de 45% en
2010 à 23 %2015. Ce qui a
permis à notre pays de
mieux résister à la crise pé-
trolière, contrairement à
certains pays pétroliers qui
sont entrés en récession », asouligné Ali Bongo On-dimba.Le chef de l’Etat a ainsi in-vité le gouvernement et lepatronat à maintenir cenouveau cap dont les résul-tats sont, aujourd’hui, pal-pables dans plusieurssecteurs d’activités. Aussi,a-t-il tenu à rassurer leschefs d’entreprises quantau respect des engage-ments de l’Etat, même dansun contexte de contractiondes ressources budgé-taires.« Malgré le contexte écono-
mique difficile observé de-
puis 2014, un effort
important a été fait en ma-
tière de règlement de la
dette intérieure. En effet,
l’Etat a payé depuis 2014,

au titre des arriérés de la
dette intérieure, plus de
1000 milliards de francs
pour soutenir la trésorerie
des entreprises », a rappeléAli Bongo Ondimba.Le chef de l’Etat a promisde dynamiser davantage cepartenariat entre les sec-teurs public et privé, avecl’adoption d’un certainnombre de mesures. Ils’agit, a-t-il annoncé, de latenue de la première réu-nion du Haut Conseil pourl’Investissement créé pourêtre le cadre privilégié decoopération entre les ac-teurs publics et privés. Ce premier Conseil exami-nera, avant adoption par legouvernement, la stratégienationale de promotiondes investissements et desexportations élaborée avecl’appui de la Banque mon-diale.Par ailleurs, dans le cadrede la réforme du secteur fi-nancier sous-régional, legouvernement va soutenircelle initiée par la Banquedes États de l'Afrique cen-trale (BEAC) visant la titri-sation de la dette publiqueintérieure des États, afind’oxygéner le secteurprivé.« Le Gouvernement va éga-
lement accélérer l’apure-
ment de la dette publique
intérieure avec le concours
du secteur bancaire, en s’as-
surant de l’effectivité de la
dépense. Et en matière de
TVA, et en sus des efforts
d’apurement des arriérés, le
gouvernement va s’atteler à
ne plus accumuler des ar-
riérés de remboursement »,a promis Ali Bongo On-dimba.

Le chef de l'Etat entouré du Patronat.
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LE président de la Répu-blique, Ali Bongo Ondimba,inaugure, ce matin, le portminéralier d'Owendo. Fruitd'un partenariat public-privé entre l'Etat et leGroupe singapourien Olam,représenté par la Specialeconomic zone-mineralport (GSEZ). Cette importante infrastruc-

ture, dont les travaux deconstruction ont débuté enoctobre 2015, entend êtreun outil au service de la di-versification de notre éco-nomie et du secteur destransports. Le Gaboncompte véritablement surcet investissement logis-tique pour améliorer seséchanges extérieurs, ré-duire et mutualiser les coûtsrelatifs à l’exportation desminerais pour assurer lacroissance de ce secteur. L’aboutissement de ce pro-

jet, tant espéré par le prési-dent Ali Bongo Ondimba, dufait de son implication per-sonnelle, devrait favoriserl’arrivée de nouveaux inves-tisseurs qui souhaitent ex-porter leur productionminière dans de meilleuresconditions, tout en créantau passage 300 emplois di-rects et 1000 emplois indi-rects. D'une superficie de 45 ha, lenouveau port facilitera letransport du manganèse, duclinker et autres minerais et

La diversification du secteur des transports en marche 
Inauguration ce matin par le président Ali Bongo Ondimba du port minéralier multimodal rail-mer d’Owendo
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Une vue aérienne du
chantier du port miné-
ralier d'Owendo en dé-

cembre 2015.
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agrégats, grâce à sa ligne dechemin de fer d'1,5 km. Deplus, il intégrera un termi-nal minéralier d’une capa-cité de 10 millions detonnes et un chantier naval,le premier dans la sous-ré-gion après ceux de la Côted’Ivoire et la Namibie. 

LA Société d'énergie etd'eau du Gabon (SEEG), fi-liale du Groupe françaisVeolia, va procéder, au-jourd'hui, à la remise enétat des installations élec-triques de l'Arboretum deSibang, situé dans le 6e ar-

rondissement de la com-mune de  Libreville. Eneffet, le bâtiment de l'Arbo-retum, qui abrite l'Herbiernational au sein duquel ondénombre 18 000 espècesd'échantillons de plantes,bois et essences rares, ren-contrait, depuis quelquesannées, des difficultés defonctionnement, liées no-tamment à des défautsdans ses installations élec-triques. 

Face à cette situation, lesresponsables de l'Institutde pharmacopée et de mé-decine traditionnelle(Iphamétra) ont sollicité lesoutien de la SEEG pour laremise en conformité detoutes les installationsélectriques du complexe del'Arboretum. La SEEG a répondu favora-blement à cette requête enréhabilitant et en mettantaux normes l'ensemble des

Les installations désormais conformes aux normes 
Réhabilitation des installations électriques de l'Arboretum de Sibang 
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installations électriquesdes bâtiments. Selon la di-rection de la communica-tion de l'entreprise, cetteaction citoyenne marqueson soutien à la préserva-tion du patrimoine de labiodiversité gabonaise. 
La SEEG a remis à neuf
les installations élec-
triques de l'Arboretum

de Sibang.
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